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Génétique

Génétique

Présentation d’un cas de 
mortalité de desman

Un desman mort a été retrouvé sur les rives du ca-
nal d’irrigation de Fuilla. L’autopsie précise que des 
morsures violentes au niveau de la tête et du thorax 
ont provoqué des lésions fatales. Les autres consta-
tations faites (absence de perforations de la peau, 
lésions musculaires profondes observées) laissent 
fortement suspecter que la mort a été donnée par un 
carnivore domestique, et à priori plutôt un petit chien.

�&�H�V�� �D�X�W�R�S�V�L�H�V�� �Q�R�X�V�� �S�H�U�P�H�W�W�H�Q�W���G�H���P�L�H�X�[�� �G�p�¿�Q�L�U���O�H�V��
causes de mortalité du desman. Ainsi si vous décou-
vrez un desman mort, il est important de nous le si-
gnaler pour qu’on puisse venir le récupérer. Contac-
tez nous : Marie-Odile Durand ou Céline Quélennec 
au : 09 72 55 50 36. Pensez à prendre des photos sur 
le site de la découverte.

Premiers résultats : Nohèdes et 
Torreilles, deux rivières net -
toyées de toute crotte de 
�†�‡�•�•�ƒ�•���•���†�‡�•���º�•�•���•�…�‹�‡�•�–�‹�º�“�—�‡�•���`

Entre 2014 et 2016, les rivières de Nohèdes et de Tor-
reilles ont fait l’objet de collectes de fèces de desman dans 
le but d’étudier les variations interannuelles de l’abon-
dance et de la structure des populations. En 2014 parmi 
les 24 crottes récoltées, les analyses ont permis d’iden-
�W�L�¿�H�U���D�X���F�R�X�U�V���G�H���O�D���S�p�U�L�R�G�H���D�X�W�R�P�Q�D�O�H���T�X�D�W�U�H���L�Q�G�L�Y�L�G�X�V������
deux individus sur un premier tronçon (sur 30 m de cours 
d’eau), et deux autres individus sur un autre tronçon (sur 
un linéaire de 20 m). En 2015, malgré une récolte record 
de 111 crottes sur l’ensemble des 1500  m étudiés sau-
�F�X�Q�� �G�H�V�P�D�Q�� �Q�¶�D�� �S�X�� �r�W�U�H�� �L�G�H�Q�W�L�¿�p���� �V�X�L�W�H�� �j�� �X�Q�� �D�F�F�L�G�H�Q�W�� �G�H��
conservation des échantillons. Les résultats de 2016 sont 
en cours…

Le vison d’Amérique, espèce issue 
d’élevage est devenu en quelques 
années une espèce que l’on qua-
�O�L�¿�H�� �G�¶�L�Q�Y�D�V�L�Y�H���� �F�¶�H�V�W���j���G�L�U�H�� �T�X�L��
prolifère dans l’environnement en 
causant des dommages à la bio-
diversité locale. Bien qu’implanté 
dans notre département depuis 
une dizaine d’années, la première 
observation dans la vallée de No-
hèdes date de 2014.
Le vison d’Amérique, prédateur 
potentiel de nombreuses espèces 
protégées : desman des Pyrénées, 
campagnol amphibie, poissons et 
amphibiens, fait alors l’objet de 
toutes les attentions.
En 2015 et 2016, les études ont 
révélé que le vison était désormais 
bien implanté autour des deux lacs 
de Nohèdes. Des tests ont démar-
ré en 2016, mais c’est en 2017 que 
les mesures de gestion démar-
reront réellement avec des cam-

pagnes de régulation au niveau 
des lacs du Clot et de l’Estelat et 
dans la vallée de Conat.

Vison d’Amérique

Résultat analyses génétiques du régime 
alimentaire du Vison d’Amérique

En 2016, Florine Coulon lors de 
son stage de Master 2 a trouvé et 
prélevé 6 fèces de Vison d’Amé-
rique et 17 épreintes de loutre 
d’Europe ont été relevées entre 
Conat et l’étang du Clot. Après une 
�Y�p�U�L�¿�F�D�W�L�R�Q���G�H���O�¶�D�X�W�H�X�U���G�H�V���F�U�R�W�W�H�V����
les analyses génétiques ont per-
mis d’établir une liste des proies 
consommées. Sur la portion de 
rivière située entre Betllans et le 
village de Conat, la grande majo-
rité des crottes retrouvées étaient 
de la Loutre d’Europe (71%) tandis 
que le Vison d’Amérique n’a été 
�L�G�H�Q�W�L�¿�p�� �T�X�H�� �V�X�U�� �������� �G�H�V�� �I�q�F�H�V����
La loutre a consommé des pois-
sons (82%) : truites, vairons, bar-

beau méridional et des Crapauds 
épineux (18%).
Sur l’étang du Clot à Nohèdes, 
plus de la moitié des crottes se 
sont avérées être du Vison d’Amé-
rique (56%). Il a consommé des 
poissons (57%) : truites et vairons, 
des amphibiens (31% : crapauds 
épineux et grenouilles rousses), 
et du mammifère (12 % : Microtus 
arvalis).
Comme on le retrouve dans la bi-
bliographie le spectre alimentaire 
est plus important chez le vison 
d’Amérique que pour la Loutre 
d’Europe, traduisant bien le com-
portement dit opportuniste de l’es-
pèce.

Le vison d’Amérique en vallée de Nohèdes

Empreinte de vison d’Amérique 
prise sur le radeau collecteur situé 
dans la rivière de Nohèdes entre le 
Clot et le village.

Féces de desman 
des Pyrénées 

Vison d’Amérique capr-
turé dans la vallée de No-
hèdes lors de la campagne 
de piégeage de 2016
(cliché de Florine Coulon).


